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la situatio n i Turquie fi!l ---
~~eux faits =i,nent, de toute leur 
~~Ile actualité, la situation internatio­
\ b la. phas.e présente de la gran­
~\ jla11le acro-navale menée contre 
~~et.erre par l'Allemagne ; la campa-

1 Un démenti bulgare 
Sofia, 19. A. A.- L' Agence bulgare 

communique : Nous sommes autorisés à 
déclarer que la radio et la presse bul­
gares ne donnèrent jamais d'information 
di:;ant que l'ambassadeur de Turquie à 
Moscou serait appelé à Ankara pour ré­
pondre de cette façon à l'absence de 
l'ambas'iadeur de l'U.~.5.S., M. Terentiev, 
de la capitale turque. 

Le Président lnOnü 
retourne à ls-taubul 

1111a11enne en Somalie britannique. 
~tv{1~ s'agit pas ici de se livrer à des 
~:1?ns plus ou moins hasardeuses 
~U ét l'issue proche ou lointaine de 

On • , t 1 • 1 en cours ; rien n es p us oiseux 
~ de métier de prophète de rédaction M. Massigli reçu en audience de 
~Etrr/ café. Bornons-nous à indiquer 
"t~ Ile connexion existant entre ces congé par le Chef d'Etat 
~e batailles, si lointaines par leur thé- - ~ · 
~°>'e respectif, si différt"ntes par les Ankara, 19.A.A.- Le Présidt"nl de la 

Ankara, 19 aoùt. (A.A.). - Le Prési­
dent de la République lsmet lnonü est 
parti ce soir à 22 h. par train spécial 
pour Istanbul. 

Le Chef national a été salué à la gare 
par le Président de la Grande Assemblée 
n.ationale, M. Abdülhalik Renda, le pré­
sident du Conseil, Dr Refik Saydam, le 
chef de l'état-major général, maréchal 

M. Hitler se rend au front 

Fevzi Çakmak, les ministres, le secrè­
taire-général du Parti Républicain du 
peuple, les membres du Conseil adminis­
tratif du parti, les dc'putés, les hauts 
fonctionnaires des ministères, les offi­
ciers supérieurs de l'état-major général, 
le vali et président de la municipalité, 
le commandant de la place et par le 
directeur dt" la Sùrete. 

Les Japona is bombardent la ca-~~~ tis qu'elles mettent en oeuvre. Cela République lsmet lnonü a reçu aujour· 
"Cliq Permettra de saisir sur le vif la d'hui à 16 heures M. Massigli, ambassa· 
tlitrr Ile appliquée par r Axe dans la deur de France, qui rentre dans son B A pitale de Chang-Kai-Shek 

erne, 19. . A . -
M Hitl •tt • B r Choung-King, 20. A. A. - Les ja­

: . er a ~ui e er m pour une ponais bombcqdent maintenant Chung-D· e contre la Grande-Bretagne. pays. 
t...I i~0n~ tout de suite que cette tactique -----------------
~~ltj sP_11ée par la structure même, si Les Etats-Unis et la guerre 
~•tt~hère, de l'adversaire qu'il s'agit 

1
111

, 1ndre, L'Empire el la métropole 
tlosnt le.s deux parties de cet ensemble 

h.. tl 3nt qui s'appelle la Grande-Breta~ne 
~~t l Contrairement à ce qui est le cas 
~l'les es. autres grandes puissances colo­
~1, d' il serait malaisé de dire quelle 
.. ~ es deux parties constitutives de ce 

Les navires marchands américains 
dans la zone de guerre 

deshnabon qui, selon le co rrespondant 1 King jour et nuit. Plus de 130 bom­
l:e :linois du journal "Basler Nachl'ich- budiers ennemis, volant en 2 groupes, 
ten,, , serait le qual'tier général de ont survolé la ville dans l'après-midi, 
1 'ouest. jetant de nombreuses bombes incen-

diaires. 

g
1 

Celle qui est la plus importante, la 
\bj8sentielle pour la vitalité de l'en­

l• e, 
~ ~~Pire a été sans nul doute le fac-

11 licheterminant de la pro périté et de 
) le e~se de la métropole; la métro· 

s eii;, 11Vec l'organe central de la Cou· 
.~•e Î• est le facteur qui maintient et as· 

3 bll etllnité de l'Empire. C'est contre 
llo l'autre que l'Axe dirige se coups. 

itë Us trouvons dans cette simulta-
11 ~t~ ce parallélisme de l'action en 
c ~~•nt Une preuve de ce que les deux 

atons de l'Axe se complètent et se 
~l Rent en quelque sorte non seul~-
%isur le terrain politique, mais géo-

e ~ quement aussi. 
1• • ~4e l'attaque contre l'Angleterre e:;t 
11 ~rlit 1ans sa phase décisive, nul ne se 
e "-~Cs e nier- et les Anglais eux-

L 'un;torme des parachutistes 
Washington, 20 A.A. - Le Sénat des - · -

Etats-Unis a approuvé unanimement au- Berlin, 19. A. A.-Stefani.- On ap-
jourd'hui l~ projet de loi permettant prend de bonne source que le gouverne-
aux navires américains d'emmener des d R r ment u eich a ait parvenir au gou-
enfants de la zone de guerre. vernement de Londres, par l'entremise 
La défense commune des Etats- de la Suisse, la description exacte de 

Unis et du Canada l'uniforme revêtu par les parachutistes 
Washington, 20 A.A.- La plupart de:.. all~mands, qui observent strictement les 

membres du comité des affaires étran· règles internationales de la guerre. 
gères el la Chambre des représentants * * * 
approuvèrent hier l'accord relatif à la Londres, 20 AA. - Les milieux au-
défon~e coniointe des Etats-Unis et du torist!s ont déclaré hier que le gou\·er-
Canada. 1 nemenl de Sa Majesté n'a pas encore la 

Le sénateur Vandenberg déclara : note concernant le traitement des para-
- Les Etats-Unis seront finalement et I chutistes allemands, note qui, selon l'a­

inévitablement responsables de la dé- ~ence officielle allemande, aurait été 
fwse d11 Canada. J'approuve pleinement 1 envoy.!e par le gouvernement du Reich 
la mesure. f au gouvernement britannique par l'inter-

Un membre de la Chambre des ré-1 médiaire du gouvernement suisse. 
présentants M. Bloom déclara : 

Cette mesure amèrera les résultat:. 
pour lesquels nous prions. 

11 f1't
0 

le reconnaissent d'ailleurs. Nous 
s 1:e t 11 ns, en ruccurence, à une forme Bombes sur la Suisse 
fi i;t~ dtre toute nouvelle, très par ticu-

Pour la pacification de l'Europe 
danubienne et Balkanique 

e t...~i· ans ses méthodes et dans sa 8 19 A A U . . d Les pourparlers hungaro-s "!~:'91le d . erne, • . .- n communique e . 
S• ~~ent ont on ne trouverait aucu.n l'Etat·maïor suisse déclare que des bom· roumains 
t ~ 11

011 
dans dies guerres • du ha:..se. bes furent lâchées la nuit dernière sur le Bucarest 19. AA. - Reuter commu-

\."iid . 5 met ans un certain em arras territoire suisse. Elles causèrent peu de nique : 

11· 

it 
ts 

h; lt~l s.'agit d'en étudier dès à pré- dégâts. La D.C.A. suisse ouvrit le feu 1 La réponse roumaine à la demande 
\les r~sultats. Nou~ sommes éblouis en quelques endroits. 1 hon~roise de reddition ?e la plus grand: 
~~filtl chrf~res. des avions abatt.us dont 1 parh.e. de .ta Transyl~ame fut _remise a 
~~. Cun1~ues ~es deux parties ~ont . . · la d7legalton hongr~1se .ce matin par l:s 
\ d

0 
: n t"St la pourtant que 1 une de savoir s1 elles compensent les résul- represen tants roumams a Turnu-Severin 

~~~nces de. l'équation sanglantP. qui tats matériels obtenus. Tragique et san-, Les délégués su'>pendirent presque immé­
~ Qêt: ,' Nous ignorons tout de l'autre, glante comptabilité dont il .semble bien diatemenl leur séance jusqu'à 17 h. afin 
~ t111' ~ff les . ré:.ultats d;s. bombarde- que nous connaitrons ces jours pro- de permettre aux Hongrois de comulter 
i d'e ectue:., de ces m1ll1ers de ton- chains le bilan final. leur gouvernement. 

lj;~lli:~Plosifs que l'on déverse. quoti- Quant à l'avance italienne en Somalie, On croit savoir que la Hon~rie re-
~~! Îndnt ~ur les ports et les installa- qui constitue l'une de phases de la vendique 13 départements transylvaniens, 
~ d 11Slnelles de l'Angleterre - et guerre menée par le fascisme contre l'Em· mais on sait que les Roumains insistent 

~li:'rril'Allema~ne d'ailleurs'. pire britannique, elle a pris fin. Le pour que l'échange de populations soit 
~ "!ls, ent, tandis que I~ avion. aile- jour est venu où de l'Erythrée au cap à la base de tout règlement. 
l·~lllirnPartnnt de bases echelo~nees sur Guardafui, les Italiens sont maitres de En outre, les Roumains proposent de 
\ l,ltëtt?~e arc de cercle qui va de tout le littoral de l'Afrique. céder quatre départements: Satu mare, 
~ •• 'ltt.e.'1~ d. e la Bretagne pour aboutir Salai·, Bihor et Arad, ce dernier sans la 
"' ' rn t d 1 N Ils rt!alisent ainsi un état de choses ~\oj le 1 e e a orvège, convergent assez semblable à celui dont bénéficient ville portant le même nom. 

~l.l118 <:entre, qui est l'Angleterre, les 
'4flttaeang1ais parlent du centre pour les Allemand'> dans le Nord de l'Europe. 
\11''-r/dleur effort ur les divers points Le :.ystème des bases navales Aden-Périm Pas de mobilisation en Bulgarie 
~~Ill e cercle en question. Et Io- occupe le centre d'un gigantesque arc 
l~.:'lliil~nt, les efforts de cette action de cercle d'où convergent, de tous ses Sofia, 19. A.A. - Stéfani : 

~\> l q ec devraient être moins destruc- point:., des escadrilles aériennes. 
btr'a~~ ceux des attaques de leurs Toutes proportions gardêes, c'est le 
l:.l)f· es, drame de Dunkerque qui s'est renouvelé 
ta~~; ~uelles que soient les pertes su· sous le ciel enflammé de l'Afrique. 
tt le es deux aviations en présence Spectacle grandiose, dans .son hor-

L'Agence officieuse bulgare dément 
catégoriquement les bruits répandus à 
l'étranger selon lesquels les l'éservistes 
auraient été rappelés sous les drapeaux 
en Bulguie, précisant que se:ilem en t 
un nombre très restreint de réformés ~4.t: e~ communiqués des deux parties, reur, que celui de ces luttes où vérita­

~lice ac.~eptant .leurs indications sous blement ce sont le:. forces des empires 
~es d inventaire nous démontrent qui s'affrontent. furent convoqués pour une période 

Pertes sont lourdes - il s'agit G. PRIMI d'instruction. 

Un crime politique 
Tokio, 20. A. A.- Selon une dépêche 

de Changhai adressée à l' Agence Domei, 
2 terroristes ont ble!:sé grièvement à 
coups de feu le journaliste local bien 
counu, Cheng-Chif-Chang, dans la con­
cession française de Changhai. Les as­
saillants se sont échappés en automobile. 

Inondations en C hine 

Pekin, 20.-A.A.-D.N.B. communique: 
Des pluies persistan tes ont de nouveau 
causé des inondations. On apprend de 
Kaifen g que les digues du Ho-Ang-H o 
ont cédé en bPaucoup d'endroits. Un 
territoire im mense a été inondé par les 
eaux. Des milliers des villages ont été 
détruits. Des cen taines de milliers de 
personnes sont en danger de mort. Beau­
coup ont pu s' echapper à grande peine. 
Une vague de fuyards quitte les zones 
menacées. Il est à présumer que le 
nombre des victimes est très grand. 
On craint que les flots n'aillent encore 
accroitre et que la catastrophe n'aille 
en grandissant. 

Bombes ... et tracts -Rome, 19-A.A.- Les journaux de l'a-
près-midi publient le texte intégral des 
trach jetés cette nuit,avec leurs bombes, 
par les aviateurs ennemis au-dessus des 
régions survolées. 

Voici ce texte: 
•Italiens, 
Entré l'Angleterre et l'lt11lie il n'y a p.u eu 

de queslion qui aurait pu d :inner li1•11 à 1 1! guer­
re. Mais à l'instigati:in de vos alliés nll~ 111nds, 
la p:iix e~trc l'Angleterre et l'Italie, q·1i n'a ja­
m11is été tro~hlée, fut traîtreu~ement r"mpue. 
M:iintenanl, le.s homhardiers anglais portent la 
{tuerrc dans V.>!! Foyer,; rnême3. C'esl Hitler et 
non p~• l'A•1gl•t0 rre qui dirige ~in épée vers 
\ otre coeur. l.a rc,ponsabilité pour les victimes 
de~ in::ursi >n~ aériennes retombe sur Hitler et 
se' sat~lli1es italien•. Voulez-vo11s verser votre 
sang afin que J'Allcm11gne. ennemie bér.;di111iro 
de l'Itotie, devienne toujours plus grande .. .'/• 

Des commandes d'autos 
pour les Indes 

Simla, 20. A. A.- On croit savoir 
que d'importantes fabriques de carrosse­
' i.e~ d'automobiles appartenant à deult 
compagnie6 américaines Ford et General 
Molors prirent des dispositions spéciales 
pou1 exécuter des commandes urgentes 
du gouvernement des Indes en voitures 
militaires pour l'armée indienne. On dé­
clare que le développement actuel des 
forces terrestres indiennes a nécessité 
l'acquisition de 20 à 30.000 véhicules. 

• 
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LA V 1 E LOCALE LA PRESSE TUROUH OH CH MA TIN 
"VA TAN " 

Notre sécurité inté­
rieure et extérieure 

Si l'on se rend dans un pays 
où la sécurité fait dé/ aut, écrit M. 
Ahmet Emin Yalman, on se pro­
cure nécessairement une arme et 
on la met en poche, 

Le monde entier est privé aujourd'hui 
de sécurité, d'un bout à l'autre. Une na· 
tion qui tient à son indépendance et à 
son existence est contrainte de s'armer, 
.d'être toujours prête, le doigt sur la 
gâchette. 

Toutefois cette vigilance s'imposait 
iadis sur le front de la sécurité ex te· 
rieure. En présence des expériences de 
la guerre actuelle, on constate que la 
démarcation entre les questions inté· 
rieures el extérieures a disparu. Toutes 
les questions qui intéressent l'existence 
d'un pays forment un même tout. 

Toutes les opérations militaires aux­
quelles nous avons assisté depuis un an 
ont commencé sur le front intérieur. Le 
:premier pas a touiours été de troubler 
la sécurité intérieure, de susciter la folie 
et la panique. Une fois l'unité et l'har­
monie rompues, et les sentiments de 
folie s'emparant du milieu, de grands 
pays se sont rendus san~ même utiliser 
les armes qui leur avaient coûté des mil­
liards et qu'ils avaient préparées depuis 
des années. Et elles ont tendu le cou à 
l'esclavage. 

1:a plus grande faute des pays qui ont 
subi ce sort est de n'avoir pas affronté 
la question de la sécurité intérieure com­
me un problème essentiel de la défense 
du pays, de n'avoir pas considéré la sé­
curité intérieure et la sécurité extérieure 
comme lt's deux aspects d'un même tout. 

De même que dans la vie politique, la 
lutte des classes et des groupes est une 
cause d'affaiblissement de l'idéo de l'in­
térêt général, le fait pour les divers dé­
partements, dans la vie administrative, 
de perdre de vue les obiectifs communs 
et généraux, pour se consacrer étroite­
ment à leur tâche individuelle, ouvre la 
voie à la négligence de toute cause es­
sentielle. 

Notre pays a témoigné d'une grande 
vigilance à con'lidérer comme un même 
tout la sécurité intérieure et extérieure. 
La preuve la plus vivante en est dans 
le calme volontaire que nou'> avons su 
conserver en présence de la tempête qui 
sévît dans le monde. 

Une nouHlle preuve en est fournie 
par la nouvelle loi sur la procédure mi­
litaire qui vient d'être adoptée. 

TAN !.§~=:~5;:J 
Contre la Ve. colonne, 

une VIe. colonne ... 
C'est au mine sujet que 

Z. S erte/ consacre son article 
f ond. 

M . 
de 

Le gouvernement britannique s'est vu 
obligé d'arrêter et de transférer au Ca­
nada les membres de la Ve. Colonne. 
Mais il ne s'est pas contenté de cela : il 
a créé une organisation pour lutter 
contre les traitres et les saboteurs. C'est 
ce que l'on a appelé la VIe. Colonne. 
Chaque citoyen est tenu Ile lutter contre 
la Ve. Colonne. E.t cette• organisation 
défensive s'est relevée le moyen le plus 
efficace d'arriv~ au but. 

r~l, se livrer à. une propagande défai­
tiste. Que les citoyens constituent une 
Sixième Colonne. La force la plus effi­
cace pour tenir en échec la Ve. Co­
lonne c'est, autant et peut-être plus que 
les mesures légales et administratives du 
g~u verne ment, la vigilance des compa­
triotes. -.. -~ --umN•lrlndl.• · ..,v ......... 

tollltl 
._ -..:_:_ ..;--~~ -----

8..q•,,.tJatq • '"­
~· ll(;ar•~ "'° 
~fi ~-~ 

r..~~ ......... ~ 
' ""' t. .. • i.-r 

A l'occasion de la réapparition du nos rues affublées d'amples pantaloPS 
quotidien en langue turque <t Vatan > plage. Elles se croyaient à la mode i 
~1ne réception a eu lieu hier au siège d~ n'étaii: que honteux. Cette année, 
iournal, a Ca~alogfo. Le vali et prési- voit des jeunes filles el des darneS 
dent. de la municipalité, Dr Lutfi Kirdar, promener en short, ce qui encore P 
le directeur de la Sûreté et de très audacieux que les pantalons de pli 
nombreuses personnalités avaient tenu à d'a~tref~is. ~es. charmantes pers~till 
apporter à M. Ahmed Emin Yalman et crc~1ent et,re ainsi à la page, s'occ~d 
à ses collègues leurs meilleurs voeux de tahser. C est tout le contraire qu• 
succès. produit. Cette tenue est une honte·. 

La presse locale était très largement S'il est une chose qu e nous airnefl
0 

représentée. Nous avons rencontré no· voir éviter par nos hommes et nos fe 
tamment, autour du vaste buffet servi mes, c'est précisement une pareille 1 
dans le jardin attenant aux bureaux du reté. 

Les menaces â la Grèce journal, M. Kâzim ;;inasi Oersan, direc- L'ENSEIGNErd~ 

1 

teur de l' e Ak~am >, MM. Enis Tahsin L Il rO 
Les Allemands ont annoncé, Vâla Nureddin et Ragib, toujours d~ es nouve es écoles qui se 

constate M. Asim Us, leur inten- I'« Ak~am ., le rédacteur en chef du créées rq 
· d d d c Tan > M Z k · S t 1 M Alb Le ministère de l'instruction Pub 

1 

tion e étruire ésormais les na-1 · e enya er e , . ert d d 
Karasu di.rect d J 1 d'O · a éci é de créer cette anne;e·ci e!l · t · f t i · , eur u c ourna nent.:> Vlres neu res qui erGn rou e vers M M ff k d' t ù b d ' tre ville et dans les villages de la , . uva a , irec eur u ureau 'ls· 

1 Angleterre. tanbul de l'AA., M. Nizameddin Nazif, lieue une séri~ de nouvelles écoleS 
Des mines ont été semées tout autour MM. Kemal Salih et Oaud Samanon de vue de safüfaire pleinement les be

50 

de la Grande-Bretagne. Des avions aile- l' llancilik. ' à cet égard. 
mands y bombarderont sans réserve ni La presse balkanique était aussi au Notamment un Institut pour ,. 
restriction tous les navires marchands. complet avec M. Hrisco, attaché de filles doit Hre créé à Nisanta~ et 
Bref, au système du semi-blocus appli- presse roumain, son collègue yougoslave écoles primaires en différentes 
qué iusqu'ici, on substitue celui du blo- Lukasievitch et le correspondant de I' A- de la ville. ·~ 
eus intégral. On aura recours à tous les gence d'Athènes, M. Timoléon Naoum. En oufre, 21 nouvelle écoles pt• 4 
moyens vue d'empêcher qu~ l'Angleterre Parmi les correspondants étrangers, ci- res seront créées dans les villages 
reçoive de l'extérieur une seule tonne ton~ .M .. Canutti, Mme Kuk, journaliste dépendent du vilayet d'Istanbul. 
de marchandise, afin de l'obliger par amencame. Enfin, avant la rentrée des clas4 
la faim à demander grâce. Pour autant Après une visite aux ateliers et à la fera subir des réparations fondarne!l ~ 
que nous sachions, le blocus appliqué rotative qui est l'orgueil du < Vatan > à 48 d'entre les écoles primaires 
jusqu'ici par l'Allemagne n'était pas un on s'est retiré en souhaitant encore une tantes. 
demi-blocus, il était complet. S'il ne l'é- fois à M. Yalman et à ses collaborateurs L'immeuble de la 20ième école · 
tait pas, d'ailleurs, pourquoi a·t·on tardé 9ui ~ppartiennent tous à la phalange de maire à Besikta~, qui relève des .8• 
jusqu'ici à le proclamer? C'est pourquoi 1 ancien < Vatan >I le succès le plus franc. Nationaux, sera acheté et l'on Y !Il 
la proclamation de ces nouvelles mesu- lera la 2ième école moyenne de Je 
res contre l'Angleterre nous apparait si- LA VIE SOCIALE filles. 
gnificative. Y a-t-il une relation entre Leur tenue On sait que l'on envisage de 
ces mesures et les attaques d'essài ten· former certaines écoles primaires 

t
. · d · l'A M. Re~at F eyzi rompt une lance dan'i pensionnats. Le mina·". te' re a f1'xe; le 
ees ces iours ern1ers contre ngle- 1 S T 1 f " 

7 A l
' I e < on e gra > contre certaines bi- tant de la pensi'on qui· sera ex1"gée. L 

terre ·t·on constaté impoc;sibi ité de · r . l'A 
1 

zarrenes vestimentaires que l'on rencon- · t 13 Lt ·11 7 5 ' vamcre ng eterre à la faveur d'une m ernes : s q. en v1 e, , 

1 
tre en notre ville. gidhane et S Ltqs. par mois dans li? 

guerre-éc air et a-t-on jugé nécessaire Evidemment, dit-il, nous ne sommes lages. 
d'entreprendre one guerre de blocus et d d'usure? pas e ceux qui attachent à ces détails L . lè t · d 

une importace exagérée. Messieur. les es e ves gra u1ts es 
Car, en somme, si le plan d'une occu- Anglais enfilent leur smoking pour se Le délai d'inscription des élèVeS t' 

palion de la Grande-Bretagne était réa- mettre à fable. Nous, nous passions jadis seront admis gratuit~ment dans ~~.~1 
lisable à brève échéance on n'aurait plus notre < entari , pour en faire autant et les moyennes et les lycées a expir l 
eu besoin ni de demi-blocus, ni de blo- aujourd'hui nous nous mettons à l'aise qu'à Istanbul, 1.500 concurrenb 

0"~ 
eus complet. li se pourrait aussi que en pyiama. mandé leur admission au concours ~ 
l'attitude assumée par l'Italie à l'égard Remarquez, dans les rues, les passants. le choix des boursiers en questio11 ~t 
de la Grèce soit en relation avec cette Combien sont ceux qui sont mis, non examens auront lieu le 4 et le 5 se~ 
situation. µas avec recherche, mais du moins avec bre, à 9 h. du matin, en des JocaLI 

décence, dont les vêtements ne sont ni seront indiqués ultérieurement. i.e~, 
tachés ni déchirés? Dans ces conditions, 1 c~s-verbaux des examens s7rc;>n.t el 
les outrances de certains snobs qui se n~s avec la plus grnnde rapidite (Il 

mettent en frais d'élégance tapageuse et resultats des épreuves seront col11 
déplacées ne sont que plus stridentes. qués par la presse. Le nombre deS 

~ YenlSabah ~ • ..,,, •••••• • •• h • • ••••• • • 

L'exemple grec 
Tout semble indiquer, p rétend 

M. H üsey in Cahid Ya lçin , que l 'on 
est en présence d'un attentat m onté 
contre la Grèce. 
Or, la Grèce n'a provoqué par aucune 

de ses attitudes de pareilles mesures 
d'hostilité. Elle a proclamé sa neutralité 
dès le début de la crise actuelle. Elle 
n'était pas non-belligérante, elle était 
neutre, au sens complet du mot. Toute 
son action s'est conformée à ce principe. 
Des télégrammes d'amitié ont même été 
échangés entre la Grèce et l'Italie. 

Mais on voit que toute cette loyauté 
t • ' • n a servi a rien. 
Si ceux qui ont l'entendement difficile 

et qui sont incapables de voir même les 
faits qui se déroulent sous leurs yeux ne 
tirent pas l'enseignement nécessaire de 
cet exemple, il y a lieu de déses­
pérer de leur cla'irvoyance et de leur 
bon sens. 

IM:~~M Sabah Po.ta11t-I J 
L'ë.Uitude de l'Amérique 
en face de la guerre 

Et. à ce propos, on no~s permettra, ves dev~_n! êt~e admis gratuiterne·
1
:, 1 

continue M. Resat Fevzit, d'adresser année s eleve a 2.000 pour toute 
deux mots aux dames. Au cours des der- quie. 

- La comédie aux Cent 
actes divers 

- tri 
SOUVENT FEMME VARIE . .. l~ malheureux n'en revient pas. par' (1 

aflirme que lea médecin• n'y entend-P
1 

). 

La jeune Hadiye, fille de M. Halil Kocakaya, qui! pendant leurs longues fi:mçailles i ' .. 
du village Sokelli, d 'Aydin, présentait d .. puis q,.. maintes fois la preuve, disons concrèt<.. .. 
quelque temps certain,. phénomènes pour 1., moina · 1 ~t e,.. ret avait tout ce qu'i fallait pour c: r .,,; 
étraniies chez une jeune fille et que l'on con,.tate la meilleure et la plus parfaile <lC!I épolli"' • 
plutôt rhe~ les jeunt'~ gen~ dt' l'autre "e'tt' . On iu· '~/. ~omrne ses camarades se moquent de .'', 
consulta un médecin . L'homm<' de l'art conseilla nant en dérisi•on s :>n peu de perspicac11e: 
le transfert de Hadive à Istanbul, où elle a été cr'P · met dans un état d'exaspération 1naell Lll-
confiée au:r soins du Prof. Kemal . IJff' 

Cet éminent praticien, opr~s une période d'oh-1 LA POLICE / 
se~vatioo, décida de recourir à une intervention C'est une aventure fort pénible q'.'i :,, 
t'htrurgicale. Il y a procédé avl"l' le concour~ de ~urveoir à un ancien fonctionnaire d1pfo 11 
su assistants, M.M. Tosun et Hayri. Le succès polonais, de passag<' f'n notre vifte- t>C e c' 
de l'opération est c:>mpll't. Haydiye, quand elle pour l'Amérique. Il avait fa it la connai,..-~ f 
a'est relevée de la table d·opéralions, était deve· employé d'un hôtl"I, un certain Fah·ri,. ~j 
nue un garçon parfaitement con~litné . Elit>, (ou offert avf'c unt' complt1isance e:rquiae s t <t' 
l!_lutôt il) vient de quitter l'hôpital aous Il' nom ger 520 dollar~ en monnaie turque. Eff''~, 
d'Erol et sous des vêtements masculin•. on se rendit che~ le chaniiour Ale.xa~~# 

Il ni' Sf'mble pas, toutefois, que cette méta- à Havyar han, où la transaction (~t ~.:" ,­

morphose ait ravi Erol, ei-d.,vant Hadiye. Le nou· beaucoup de facilité . Seulement une fois ; 
veau jeune homme a fait, à un confrère, ces con• seuion de l'argent, au lie11 de le remettre /-
fidencu désabusée•: diplomate en exil, Fahri 1'en appr<>P''~ 

- C'esl une chose terrible que de devenir un parut. On affirmait qu'il était parti 1"1~'\Jf 
homme après avoir été pendallt 16 ans fille. Je Lu agents de la Sûreté, informé5 de 4' 
sen~ que je porterai, toute ma vie durant, le poids ne tardèrent pas à découvrir le trop eot• JI 
de cette anomalie D'autre part, il m'est impos- F1hri en notrr ville, où il élait l'n trsÏ" Il'~ 
1ible de retourntr dans mon village ainsi accou· pider en galante compagnie, dans re' .J~ .. -"" 
tré. Je chercherai le moyen de m'ét•hlir ici. BeyoA-lu, l'argent m•I acquis. Il a ëtC" r 

Indépendamment des mesures adminis­
tratives et légales prises var notre gou­
vernement en vue d'enrayer toute pro­
pagande à l'intérieur de la Turquie, 
contre la patrie et le régime et pour le 
compte de l'étranger, il a senti le besoin 
d'adopter des di:;positions encore plus 
strictes et il a déféré direclement ce 
genre de délits aux tribunaux militaires. 

En l'occurence, tous les citoyens sont 
1enu5 de travailler dans ce do.;;aine en 
parfaite harmonie avec le gouvernement. 
Tout Turc doit être vigilant à l'égard 
de quiconque voudrait porter atteinte à 
notre unité nationale, troubler notre mo· 

A près le discours de M . Wil­
kie, n ote M. Abidin Daver, la 
question de la réélect ion de M . 
Roosevelt a perdu tout inté1I! du 
point de t1ue de la politique ex­
térieure. 
Car il est démontré que, quelle que 

soit la personnalité qui viendra au pou· 
voir, les Etat-Unis suivront une politi· 
que hostile à l'A llemagne. On peul 

(Voir la suite en 4me page) 

0 b d' \ 1 ·' n 1ignale un autre ea~ sem lable, celui de la même que le changeur coupable • ,., 
jeune ~ohret, 19 ans, du •kaz.a• dl' Sèilce, qui vienl des devise• étran1rères aans se confor~. 
de changer de sexe à l'hôpital municipal d'hmir. positions des rè1rlement1 en cette rnstit:~_,ll' 
Elle était fiancée dtpuis quelquu années à un Le diplomate, héros involontaire de I* 
. "' 'Il D f • "' • ff · • d' · 1 

111
' Jf'une paysan oe ~on v1 age. u ait ue cette rieuse a aire, ne tant pas e oge5 l* 

transformation physiologique, t'lle a rendu sa foi voyance et l'habileté professionnelle de 

à son ex-promis. turqu.:. 
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Communiqué italien 
En Somalie, les Anglais battent 
en retraite vers leurs navires. 
L'aviation italienne s'acharne 

sur les bateaux dans le port 
de Berbera 

Quelque part en Italie, 19. A.A. -
Communiqué no. 72 du grand quartier 

général des forces armées italiennes : 

En Somalie britannique, nos troupes, 
après avoir défoncé la ligne défensive 
ennemie et après avois conquis et dé­
passe la Faruk, poursuivent l'ennemi 
qui bat en retraite vers les navires. 
Ces navires, à !eur tour, sont conti· 
nuellement bombardés par nos avions 
de chasse. Un avion ennemi a été 
abattu par nos appareils de chasse. 

Un raid aérien ennemi sur Kassala 
ne causa ni victimes, ni dégâts. Un 
autre raid sur l'aéroport d' Addis­
Abeba a causé deux morts et 5 blessés. 
Deux hangars contenant du vieux ma· 
tériel ont été atteints. 

En Afrique septentrionale, notre 
aviation a bombardé efficacement les 
installations de l'aéroport de Sidi­
Barrani, ainsi que des campements et 
des véhicules automobiles dans la zone 
au sud·est de Sollum. Tous nos avions 
~nt rentrés à leurs bases. 

Des raids aériens ennemis ont eu lieu 
•ur Milan, où trois bombes ont atteint 
Un édifice civil et où d'autres bombes 
tombèrent sur la campagne, sur Coni 
et sur Turin, où des dégâts insigni­
fiants furent causés. Il n'y eut aucune 
victime. Les tracts habituels ont été 
lancés. 

Communiqué allemand 
14 7 appareils anglais détruits, 

dont 51 par une seule escadrille.­
Attaques couronnées de succès 

aux environs de Londres, 
dans le comté de Kent 

et le Hampshire 
Berlin, 19. A.A. - Stéfani : Commu­

niqué alllemand. 

L'aviation allemande obtint le 18 
août, de nouveaux grands auccès. 

Elle attaqua avec succès dans le sud 
et le centre de l'Angleterre des ob­
jectifs militaires importants, des ins­
tallations industrielles et férroviaires, ' 
de l'artillerie de D.C.A. et des terrains 
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Le bloc S d I 'A 1 illégale, elle a barré de mines les zones u e ng e- muitimes les plus différentes, telles que 
la zone maritime entre le Groenland et 

terre Par l'Allemagne l'Angleterre et certaines zones autour de 
l'Angleterre du sud pour forcer la navi-

d'aviation dans les environs de Londres - -.+- - gation neutre a entrer dans les ports de 
et dans le comté de Kent et le Ham- Un communiqué du gouverne- con.trôl.e anglais. Elle retient,entre autres, 
pshire. 1 d R . h l arb1tra1rement des navires marchands ap-

ment u e1c pa.rten.an. t a.· des. nat_ions qui sont tout à 
Au cours d'attaques aériennes d'ob- . f 

J
'ectifs maritimes sur le canal de la 1 Berlm, 19. A~: Le gou~ern.t'ment 1 ait desmteressees a la guerre européen· 

Il d bl 1 S·tii- ne, tels que le Japon, l'U.R.S.S., et la 
M h 

. h d d 4 OOO a eman a pu 1c e communique _ S 
anc e, un navire marc an e . vant : 'uède. Mais surtout, elle essaie mainte-

tonnes fut coulé et un autre fortement! 1- Depuis le début de la guerre, nant d'octroyer à l'entière na vigation 
endommagé. l'Angleterre a violé, d'une façon tou- neutre le mal fam é système de <Navy-

En plusieurs localités eurent lieu des iours crois~371te, toutes les règle~ de la certs>, système du contrôle commercial 
combats aériens acharnés au cours des-lguer~e mar.1time. Cela commençait avec érigé .par des organisations d'espionnage 

. . la dcclarahon comme contrebande de angla111 dans les pays neutres. Des navires 
quels nos bombardiers et nos avions toutes les denrées alimentaires, mesurn sans <navycerh, elle les traits comme 
de chasse infligèrent à l'ennemi de contraire aux droits les plus primitifs prise. Par ces méthodes, l'Angleterre es· 
lourdes pertes. de l'humanité. Comme dans la guerrt' .!>aie d'employer pour ses fins guerrières, 

L'escadrille de bombardiers com- mondiale, on voulait frapper par cette toute la navigation marchande neutre. 
mandée par le lieutenant-colonel Huth mesure, les f;mmes et les enfants ~lie· En ce qui concerne les zones mari-

b tt . t t 
1 

mands. Ensmte toutes les marchandises limes\ autour de l'Angleterre, il n'y a 
a a a u. cinquan e·e -un apparei s en d'origine allemande, même celles se trou· plus du tout de mouvement commercial 
un seul JOUr. vant en possession de pays neutres et normal, étant donné que s'y accroissent 

Dans la nuit de 19, nos a\ ions de exportées de l'Allemagne sur des ha- de jour en jour les actions de combat 
combat bombardèrent de grands en- teaux neutres, ont été déclarées comme des forces aériennes et maritimes. Au 

• d l' d L contrebande. Par là, on espérait fra~per contraire, les routes maritimes et la fa-
trepots et es usines à est e ondres, l'économie nationale allemande. int çon de naviguer sont prescrites à la na-

Communiqués anglais 
Les bombardements d'hier 

sur l'Angleterre 

les usines de guerre de Norwich (Essex) alors la décision, contraire à toutes les vigation neutre par des mines, des ha­
les installations des ports de Mildfor- règles du droit international public, t~aux patrouilleurs, des patrouilles aé­
dhaven, de Bournemouth, de Weymouth d'armer les navires marchands anglais nennes, des batteries de côte anglaise, 
ainsi que de nombreux terrains d'avi· pour les employer comme armes d'atla· etc. etc. D'autres bateaux neutres navi-

• tion dans les provinces méridionales et que contre les sous·marins allemands, guent forcément en convoi sous la .. pro-
l' abus de pavillons neutres etc. etc. tection de forces maritimes anglaises. 

Londres, . A.A.-20 Communiqué des 
ministères de l'Air et de la Sécurité 
rnetropolitainc : 

On a maintenant reçu les rapports 
annonçant la destruction de trois au­
bes bombardiers ennemis dimanche, ce 
qui porte le total à 144. Deux de ces 
bombardiers furent abattus par des 
avions Blenbeim de la défense côtière, 
le troisième fut détruit par un sergent­
pilote d'un avion non-armé "Anson., 
du centre d'entrainement. On ne sau-
l'a jamais s'il se jeta sur l'avion enne­
llli intentionnellement. Les deux appa· 
teils collisionnèrent et tombèrent sur 
le sol entrelacés. 

L'activité cies avions ennemis d'hier 
•ur l'Angleterre fut d'une importance 
~condaire ; seules des attaques inter­
lllittentes furent tentées par des avions 
Opérant en petit nombre. 

Les bombes endommagèrent une 
lllaison dans la ville d'Essex et un vit­
lage de Norfolk. Un dock dans le pays 
de Galles du sud fut attaqué, mais les 
leula dégâts cau1és furent l'incendie 
d'un réservoir d'essence.Plusieurs aéro­
dromes de la Royal Air Force furent 
iralement attaqués. li y eut un certain 
'-ombre de victimes. Les renseigne­
lbents reçus jusqu'à présent confirment 
'1ae deux bombardiers ennemis furent 
llbattus par nos chasseurs. 

Incursions en ltalie,en Allemagne 
et en France occupée 

l 
Londres, 19. A. A.- L'! mi.1istè: e de 

'A· tr communique : 
la nuit dernière 001 bombardiers 

Otat attaqué de nouveau le1 u~ines aé­
'tonautiques italiennes à Milan et à Tu­
tin. 

D'autres appareils attaquèrent les 
"aines d'aluminium à Badebeinfelden 
; des uninu de produits chimiques à 

aldshut, près de la frontière germa· 
llo..auisse. Les bâtiments de ces usines 
"1tent atteints par des coupa directs 
et laissés en flammes. Les aérodromes 

près de Liverpool . S l'All ur ces mesures, emagne a ré· Actuellement, il ne peut donc plu• 
Sur tous les objectifs attaqués furent pondu comme suit : • re question d'une navigation libre 

observés de irrands incendies et dea Primo- Par le déplacement de son dans ces mers, au contraire, le déve­
explosions. Dans les ports de nombreux commerce vers l'est et l'auR'mentation loppement prouve que la navigation 
navires furent atteints . ' considérable de ses approvisionnements neutre, pour autant qu'elle se dirige 

en denrées alimentaires et en matières encore au1'ourd hui vers l'Angleterre. 
Au cours de la nuit du 19, des ap- · • d · · ' prem1eres, es espaces econom1q11es eu· est soumise à lc:us les dangers des 

pareils anglais lancèrent des bombes ropéens et asiatiques ainsi que par la actions guerrières et est ainsi abusée 
sur l'Allemagne méridionale et occi- saisie de qaantités considérables de par l'Angleterre, directement ou in· 
dental sans provoquer de dégâts im- matières premières de tous genres, en directement, poLr des services au-
portants • faveur de l'économie allemande, dans les xiliaires. 

tt>rritoires européens nettoyés de ses en· 
Les pertes ennemies au cours de la nemis. Par ces méthodes, 1' Angleterre elle-

. • d'h' • ·1· t · 147 même a transformé tout l'espacP mari-
JOUrnee 1er se even a appa- Secundo- En coulant par la marine time qui entoure ses côtes, en une ré· 
reils, dont 124 au cours de combats et la flotte aérienne allemandes 5 mil- · 1 g1on d'opérations militaires, ce qui est 
aériens et les autres par la D.C.A. ou lions de tonnes brut du 'tonnage global un fait dirigé contre tous le droits in­
détruits au sol·33 ballons captifs furent 1 de navires marchands étant à la disposi· ternationaux et une situation qui inter-
• l t b t~ 1 t ion de l'Angleterre, et en rendant inu· terdit à tout navire vraiment neutre de 
ega em~n a a us. tilisable, par de graves endommagements d 

36 avions allemands manquent. lors d'attaques aériennes, 1 et demi mil· se ren re dans les mers de l'Angleterre. 
De plus en plus harcelée par les forces 

- 1 lion de tonnes brut. Cela fait en somme allemandes, l'Angleterre a voulu intimi-
à Fribourg et à Haasheim, près de 6 millions et demi de tonnes brut der encore plus les navires neutres et 
Mulhouse, furent fortement endomma- 1 2- Ayant reconnu, d'une manière tou· leurs équipage. Ainsi, il y a quelques 
gés. 1 jours croissante l'inutilité de sa manière jours, Monsieur Churchill a fait annon-

Des avions du service de la défense de mener la guerre, ma~ièr~ oppo~ée à cer que les avions allemands du service 
côtière effectuèr.ent d'autres attaques toutes les règles du droit international du s~cours aux naufragés qui sont sous 

public, l'Angleterre a commence a se la protection de la Croix-Rouge et qui 
couronnées de succès sur le port de servir de nouvelles méthodes: la mise de transportent des pilotes allemands ou 
Boulogne. Devant une activité intense mines flottantes, l'emploi ouvert ou ca· ennemis en détresse, seront dorénavant 
de projecteurs et un lourd feu de la moufté de navires marchands pour des abattus par les Anglais. Cet ordre d'as­
DCA, tous nos appareils rentrèrent à actions militaires, le camouflage de ba· sassinat qui est symptomatique pour les 

1 b 1 
teaux de pêche comme pièges d- sous· dirigeants anglais qui sont dans un état 

eur ase. · I' f 't M · Ch d' · · d t 1 d · f · h · . • . . manns, annonce a1 e par ons1eur ur- esespere evan a e a1te proc aine et 
Les Anglais ont evacue la Somalie chill aux Communes le 9 mai 1940 di- imminente, a été immédiatement exécuté 

Londres, 19 A A - Communiqué of· sant que, dans le Skagerrak. seraient cou- par l'aviation anglaise. œ 
ficiel : lés, pendant la journée, tous les navires Lors des derniers combats aenen•, 

La Somalie a été évacuée avec suc· marchands allemands et, pendant la nuit, deux avions allemands du secours ma· 
cès. Tous les canons ont été embar- tous les navires marchands, sans égard ritime, ont été abattus pâr les pilotes 

pour leur nationalité. Toutes ces mesures anglais, alors qu'ils étaient en train de 
qués, sauf deux pe.rdus précédemment. sont conformes à cette ligne . · porter secours. 
Une grande partie du matériel, des ap- LES MESURES QUI ATTEIGNENT LE DERNIER APPEL DU FUEHRER 
provisionnements et de l'équipement LES NEUTRES 
fut également évacuée. Le reste fut 
détruit. 

Les pertes italiennes, particulière­
ment parmi le• unités de Chemises 
noires, furent louriles et he>rs de toute 
proportion avec les pertes britanni­
ques. 

Un communiqué du War Office indi· 
que que la dispositions. primitives al­
liées en Somalie étaient basées sur un 
plan de coopération franco·britanniqu~. 
Selon ce plan, les forces françaises de 
Djibouti devaient tenir · le flanc droit, 

Voir la suite en 4me pa6e 

Mais le coup le plus dur, l'Angleterre 
l'a porté aux tiers dah, pai- l ~ s mesures 
suivantes: 

Primo- Pour remplacer, au moins 
partiellement, les perles énormes de son 
propre tonnage, elle a volé les n:.wire3 
marchands appartenant à la Norvège, au 
Danemark, à la Hollande, à la Belgique 
et à la France. Depuis lors, elle a forcé 
les propriétaires ainsi que les équipages 
de ces navires à travailler à la corvée 
pour l'Angleterre. 

Secundo- De tous les moyens, l' An· 
gleterre essaie de soumettre à son con· 
trôle l'entiè1e navigation neutre. C'est 
à ces fins que, d'une manière toute à fait 

3 - L'Allemagne a poursu1v1 avec 
attention ce dével,1ppement depuis des 
mois en espérant que la raison empêche-
1:.1it les dirigeants actuels anglais à pour­
suivre cette méthode criminelle de la 
gaerre. L'espoir a été vain. L' Angle­
terre a rejet -! le d~rnier appel du Fueh· 
rer. C'est auiourd'hui que le gouverne• 
ment du Reich a décidé de répondre 
aux Anglais avec les mêmes méthodes et 
de les appliquer sans aucun scrupule à 
la navigation autour de la Grande Bre­
tagne. Le gouvernement anglais a dé­
claré le 26 septembre 1939 par l'inter­
médiaire de son premier ministre, qui 
était alors Monsieur Chamberlain, que 

(Voir la suite en 4me page) 
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En parcourant les statistiques LINEE AEREE TRANSCONTINENTAL! 

Les exportations turques durant la 
période janvier-juin en 19 3 9 et en 1940 Le blocus de l'Angleterre 

(Voir la suite en 3me page) 

l'Allemagne est une forteresse assiégée 
et qu'il est tout à fait légal de priver 
le peuple allemand de tous les ravitail­
lements indispensables. Cela veut donc 
dire que les dirigeants actuels de l' An­
glerre considèrent qu'il est tout à fait 

IT ALIANE S. A. ROMA 

Communiqué anglais 
Suite de la 3me page 

Le b 1lletin d'informations de la Sec· 
tion du Commerce Extérieur, au Minis­
nistère du Commerce, que nous venons 
de recevoir, contient une intéressante 
statistique composée de'> exportations 
turques pour les mois de janvier 
juin au cours des années 1940 et 
1939. Elle permet de se rendre compte 
avec toute l'exactitude voulue des réper­
cussions de l'état de guerre sur le corn· 
merce national. 

ECARTS SENSIBLES 
Première constatation: très rares sont 

les article.> dont les exportations, en va­
leur et en volume, n'aient guère d'é· 
carts sensibles pour les périodes respec· 
tives envisagées. Parmi les articles d'ex· 
portation d'une certaine importance, on 
ne peut guère citer que le tabac en 
feuilles donl les chiffres correspondants 
soient demeurés à peu près constants : 
15.346 tonnes pour une ,valeur de 
12.165.0UO Ltqs. pour janvier-juin 1939 
contre 15.845 tonnes et 12.839000 Ltqs. 
pour la période correspondante de l'année 
1940. 

Par contre, la plupart des autres ar­
ticles présentent des écarts très nets, en 
plus ou en moins , qui témoignent pré­
cisément de l'importance des répercus­
sions exercées par les événements sur la 
balance commerciale de la Turquie. 

Parmi le, produits ou articles dont 
l'exportation a nettement subi une ré­
gression, il faut citer: le bétail vivant 
qui passe de 105.210 têtes représentant 
606.000 Ltqs de janvier à juin 1939 à 
72.295 têtes, représentant 517 .000 Ltqs. 
pour les même'I mois de 1940. Pour le 
seul mois de juin 1939, les exportations 
avaient été de 15.441 têtes en 1939 
contre 13.051 en 1940. 

LES ARTICLES EN REGRESSION 
Sonl aussi en régression les peaux 

brutes qui tombent de 2.211 tonnes el 
1.542.000 Ltqs. pour les six premier:. 
mois de 1939 à 155 tonnes et 126.0DO 
Ltqs. pour les mêmes mois de 1940; les 
laine:. ordinaires (non lavées), qui tom­
bent de 2.789 tonnes et 1.593.000 Ltqs. 
à 518 tonnes et 343.000 Ltq~. ; et sur-
tout les mohairs non lavés qui, de 4.245 
tonnes, valant 4.746.000 Ltqs. ne sont 
plus qut> 1.000 tonnes, valant 5.000 Ltqs. 
Pour l'orge, la régression est moins sen· 
sible : 1.059.000 Ltq... au lieu de 
2.312.000 Ltqs. L'interdiction temporaire 
de l'exportation du son a également in­
flué sur le" chiffres des exportations qui 
passent de 454.000 Ltqs. (17.905 tonnes) 
en 1939 en six mois, à 3.869 Ltqs. 
(13.000 tonnes) en 1940; les exporta· 
ti"ons d'oranges sont aussi en baisse, de 
même que celle<; des fruits secs (457.000 
Ltqs. en 1939 contre 84.000 en 1940), 
de la vi\lonnée, des planches, des mine­
rais de chrome (117.972 tonnes en 1939 
contre 82.350 en 1940) ; du charbon de 
terre et du sel. 

UNE COMPENSATION 
Dans certains cas cependant, la 

hausse de~ prix compense presque 
la diminution en volume des expor· 
tntions. En effet, les exportations, en va­
leur, présentent les résultats suivants: 
-Chrome: 2.848.000 Ltq. pour les 6 pre· 
miers mois de 1939 contre 2.339.000 Ltq. 
pour la même période de 1940: la dimi· 
nution de volume, qui t>st de l'ordre de 
30.000 tonnes, a été p~esque compensée. 

Charbon: 79.000 Ltq. au lieu de 456.000 
quoique le volume des exportations soit 
passé de 140.687 tonnes a 29.589 tonnes. 

Parmi les produits pour lesquels les 6 
premiers mois de 1940 présentent une 
augmentation sensible par rapport à 19.39, 
il nous faut citer les poissons salés, avec 
un volume triplé et une valeur quadruplée 
(1.604.000 Ltq. au lieu de 416.000 Ltq.), 
tn laine lavée qui fait un bond de 203000 
n 2.953000 Ltq, les céréales en général, 
notamment le blé, le sésame, les fèves, 
les raisins sans pépin, les figues, les noi­
settes, les olives, les graines diverses, 
etc ... Pour les noisettes décortiquées la 

pivot de la position tout entière. Avec 
la cessation subite du gouvernement 
français à la participation des nou­
velles hostilités, une situation grave 
fut créée. Plus de la moitié de la force 

hausse en volume est considérable: 10.499 
tonnes au lieu de 4.427; toutefois, le-; 
prix ont abaissé au point que les valeurs 
exportées demeurent presque stationnaires: 
3.818.000 Llq. contre 3.432.000 Ltq. A 
noter qu'à la hausse des exportations des 
raisins sans pépin correspond une baisse 
de celles des raisins avec pépins.(Ces der· 
niers d'ailleurs ne représentent, en vo· 
lume comme en valeur, que des chiffres 

naturel et tout à fait légal que, si leur alliée disponible fut neutralisée et il 
désir est réalisable, les femmes et les devint immédiatement néceHaire de dé­
enfanls allemands meurent de faim 1 eider des mesures pour parer à cette 
comme ce fut le cas pendant la grande situation exceptionnelle. 

insignifiants). 
guerre. Diverses •olutl<>ns se présentaient à. 

La politique du Führer qui a ouvert (nous. Nous pouvions envoyer des ren­
à l'économie allemande la possibilité forts en Somulle brltannlque en quan­
d'importer des vivres d'une grande par-1 Uté suffisante pour assurer sa sécurité, 
tie des pays du monde et la mainmise mals agir ainsi aurait entrainé l'utlll· 
sur de grandes réserves de matières pre· satlon de réserves Importantes et de ce 
mières, lors de la campagne victorieuse lait nou'I aurions utlalbll les réserves 
unique dans son génie, ont permis d'a- sur d'autres thé4tres de guerre plus 
néantir les espoirs anglais. Les dirigeants Importants que la $()malle. I.e lacteur 
anglais le savent. Malgré ces faits, les "temps,, devull; également être consl· 
dirigeants anglais n'osent pas encore déré sérieusement. Ce plan lut donc 
avouer à leur peuple l'échec complet de abandonné à regret. 

Les exportations de cuivre sont en 
hausse. 

LES PRODUITS NON EXPORTES 
Enfin il est certains produits qui n'ont 

pas été exportés en 1940 alors qu'ils 
représentaient des totaux as~ez intéres· 
sants en 1939: c'est notamment le cas 
pour le plomb et certains autres mine­
rais au métaux comme aussi pour cer­
taines céréales (notamment l'avoine). 

Malgré toutes ces fluctuations, le total 
de noi exportations n'a pas subi de 
variations excessives ainsi qu'en témoigne 

l Une autre solution était l'évacuation leur politique, mais proc ament par 
contre la guerre à outrance. En ce qui immédiate et sans résistance. Cela si-

le tableau suivant : 
(Janvier-juin) en tonnes en 1.000 Llq. 

1939: 542.938 57.449 
1940: 443.120 66.685 

En dépit de la légère baisse en volume 
la valeur est en augmentation grâce à 
la hausse à peu près général des prix. 

Le café qui attend en douane 

concerne celte position d'auto-destruc- gnlllalt abandonner un territoire brl­
tion prise par )'Angleterre, le gouverne· tannique sans combattre et de ce fait 
ment allemand constate : ce n'est plus perdre l'occasion d'infliger à l'ennemi 
l'Allemagne qui est aujourd'hui la forte· en hommes et en matériel, des pertes 
resse assiég~e, mais ce sont les iles bri- qu'il lui serait dlfllclle de combler. 
tanniques. En réplique au blocus de la La trol1Jlème solution était de demeu• 
faim anglais, qui fut pris contre les rer avec nos petites forees, nous en 
femmes et les enfants allemands, \'Alle- servant pour Infliger à l'ennemi dr.9 

magne déclare maintenant le blocus total pertes maxima Jusqu'à ce que le retrait 
devint Inévitable. 

Il y a 25.000 sacs de café importés du 
Brésil par la Banque Agricole qui attendent 
depuis 5 ou 6 mois d'être dédouanés. Si 
l'on compte, écrit le c: Yeni Sabah>, les 

des iles britanniques qui e~l annoncé par C'est cette troisième solution qui lul 
la présente déclaration. adoptée et l'évacuation de la Somalie 

DANS L'INTERET DE L'EUROPE est maintenant terminée avec succès. 
ENTIERE Notre armée fut retirée. 

droits de garde payé-; par ce café, les 4.- L'Allemagne est convaincue que, 
intérêts accumulés ainsi et les droits par la proclamation du blocus total 
d'assurance ce sont quelque 10 piastres contre les iles britanniques, elle entre· 
par klg. qui viennent grever le prix de 

1 

prend une nou.velle démarche d1éci~ive 
revient de ce café. L~ gouvernement e.n vue ~~ terminer la guer~e et. d anean: 
n'ayant pas fixé la date à laquelle \a ttr les dmgeants actuels britanniques qui 
Banque Centrale devra payer la contre· en .son.t responsables. Au cours de ses 
valeur de ce café en prélevant sur ses oper.ataons, le haut:commandem~nt . va 
disponibilités en dollars, l'Union du café prof1~e: le plus possible. de I~ situation 
n'a pas pu retirer cette marchandise de stratcg1que. favorable qUI _se. prcsente .aux 
la douane ni en fixer le prix. forces armees par la maitrise des cotes 

E · d · · . d . continentales de la Biscaye au Cap du n fa1son es necess1tes engen rees N d · · l · · t · 
par la guerre, le prix du dollar, comme or t:;s1 qre l?ar eur ~upcn<;{' l' Àur 
celui des autres valeurs étrangères, est m1e~ e L'~IÎs airs, a\ adge 1 ~. t. ~~ 
soumis à des fluctuations. Dans le cas g e ~rre. e~agne agi ~ns i~ ere 
où l'Union dédouanerait ces marchandi- de l E~1r~pe enhere, car,' des qu on .a 
ses sur base du prix du dollar fixé au· co~pw1. a Londr;s ~n!: 1 on ne pou~a1t 
•0 d'h • t 1 ff · 't h · Il point faire mourir 1 Allemagne de faim, l ur u1 e es o nra1 au marc e e e . d' •t d l d l f · •t d b' d · d on essaie e en re a guerre e a a· nsquera1 e su 1r emam es pertes. . · d' t Et t · 
C ' t · d 1 • • mme a au res a s europeens comme es pourquoi on atten que e mm1<;- . 1 N . D k · l H 1 
tère fixe un prix. a a orvege'. au anemar , a a . o • 

lande, la Belgique et la France, la Suede, 
• Or, constate notre confrère, c'est le l'Espagne et au Portugal 
public qui est destiné à faire les frai~ de 0 · . d · 1 · ·1 

t d Et 1 ï d · · bl ' n essaie meme e couper e rav1ta1 -
cesl r~ ar s._ d 1 ~era~ 

1 
esira e. qu une lement venant d'outre-mer des pays qui 

so uhon soit onnee a a question un t 1• t t d h d fit 
moment plus tôt, en évitant de nouveaux stoln comlp e

1
emen etnl'Ue .ors u ~~tn. 1 ' 

retards. e s que e apon e mon sov1e 1que 

La presse turque 
de ce matin 

( Suite de la 2me page ) 
même dire que démocrates et républi· 
cains sont pris d'une sorte d'émulation 
dans l'aide à accorder à lAngleterre. 
L'opinion publique américaine a évolué 
à ce point que l'on peut dire que la 
victoire aux élections appartiendra au 
parti qui aidera le plus la Grande· Bretagne. 

. * * * 
M. Ebüzziyazade Velid consa· 

cre son article de fond du e Tas­
vir Efkiar à la réforme de l'en. 
seignement. 

Appartement à louer pour un an 
Un appartement de 3 pièces, est à louer 

pour un· an, à Taksim, rue Topçu Cad­
desi, Tahmhane. Calorifère, eau chaude 
el froide tous les iours et ascenseur. 
S'adresser au portier. 

Sahibi : G. PRIMI 
Umumî Ne~riyat Müdürü: 

CEMIL SlUFl 
Münakasa Matbaas1, 

Galata, Gümrük Soka'k No. 52. 

en prétendant que l'Allemagne pourrait 
profiter de ces importatiom. Une An· 
gleterre rapidement vaincue est, de ce 
fait, le premier commandement pour 
toute l'Europe et pour tous les autres 
pays neutres. Tandis que quelques pays 
comme les Etats-Unis d'Amérique et la 
république Argentine ont déjà, depuis 
longtemps, déclaré que les mers entou­
rant l'Angleterre sont une zone de guer· 
re et ont interdit aux navires et à leurs 
citoyens de se rendre dans cette zone, 
une telle mesure n'a pas encore été prise 
par les autres Etals jusqu'à présent. 
L'Allemagne qui, à plusieurs reprises, a 
mis en garde ces pays contre l'envoi de 
leurs 1111vires, a une fois de plus re· 
vendiqué, dans une note adressée aux 
gouvernements de ces Etats d'interdire 
à leurs navires de naviguer dans la zone 
de guerre anglo-allemande. Il est de l'in­
térêt de ces pays mêmes de donner suite 
à cette revendication. 

Le gouvernement du Reich doit, 
en tout cas, constater de son côté : 
la guerre navale bat son plein dans 
la zone qui entoure l'Angleterre. 
Tou te cette zone est jalonnée de 
mines. Les avions attaquent tous les 
navires. Chaque navire neutre qui se 
rendra à l'avenir dans cette zone, 
s'exposera au danger d'ê!re détruit. 

Les troupes britanniques, rhodésien· 
nes, Indiennes, afrlcalnei; et soma· 
llennes coopérèrent d'une façon trèll 
étroite avec la marine royale et la 
Royal Air Force et elles s'acquittèrent 
des tdches dont elles lurent chargéell 
avec une habileté et une bravoure re• 
marquables ayant à Jutter contre des 
forces considérablement supérieures. 

Les conscrits indigènes de Kenia 
font le coup de feu contre 

les Anglais 
Le Caire, 19. A. A. - Communiqué 

officiel: 
Désert occldentol 1 A la suite du bom• 

bardement naval de dépôts dans Ja 
zone du Nord, à f<'ortCapuuo,te 17 ao\l.t, 
nos patrouilles signalent avoir vu pen• 
danl quelques heures d'épuisses co­
lonnes de fumée d'une trentaine de 
mètres de hauteur. 

Kenya: Le 18 aodt, à quelques milles 
de Bu nu, un groupe de 30 '"banda,, 
(conscrits Indigènes) s'enfuit après uo 
é<:hange de coups de feu avec u11 petit 
détachement de Klogs Alrlcan IUfles 
(troupes lndl&ène& avec officiers brl• 
tanniques ). 
Pule~tlne, Soudan: Rien à signaler. 

Le gouvernement allemand déclin• 
dorenavant et sans exceptions tout• 
responsabilité pour les dégâts qui 
seraient subis par n'importe quel 
navire ou personne dans ces zones· 
En s'abstenant complètement de di· 
riger leur navigation vers les îlel 
britanniques, les Etats neutres con· 
tribueront eux aussi de leur mieux à 
éviter des complicatiom et à termi· 
ner cette guerre. De mê ne il serti 
dorénavant plus di/licite pour J'rl. 
Churchill et d'autres intéressés de 
vouloir construire une nouvelle a/­
faire Athénia, c'est-à-dire de faire 
couler par ses propres sous-mariJ1S 
un bateau apparteuant à un tiefS 
Etat et ensuite d'en inculper l' A [/e· 
magne dans l'espoir de tourner l'opi­
nion publique de ce pays contre 
l' A lie magne et de l'entrainer dans 
la guerre. 

L'Allemagne est convaincue qu'ef!' 
anéantissant à tout jamais le syste· 
me actuel des pirates britanniques 
elle rendra non seulement à l' Euro­
pe, mais à tous les Etats neutres atJ 
monde' un service d'une importanc6 

historique. 


